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Nota. Pour retrouver les autres conférences de ce colloque : dans la page d'accueil 
(https://www.ac-sciences-lettres-montpellier.fr/) cliquer sur "Rechercher un document" 
et dans la fenêtre qui s'affiche, entrez le mot-clé : COLL2024 

La section médecine a organisé cette année (2024) le colloque de l’Académie des 
Sciences et Lettres de Montpellier explorant le verbe ‘’Soigner’’. L’intégralité filmée du 
colloque est disponible sur le site de notre Académie.  

Le thème a été retenu en raison de la double exigence de ce geste : 
- Une technique rationnelle pratique mettant à disposition l’utilisation optimale des

progrès de la technologie pour guérir ou soulager le malade.
- L’autre, humaine et éthique est basée sur l’écoute attentive du patient pour respecter

sa subjectivité, sa liberté.
L’évolution des techniques, la place prépondérante des maladies chroniques, les 

nouvelles attentes des patients et de leurs proches conduisent à veiller au juste équilibre 
de ces deux approches indissociables du soin auxquelles il faut intégrer l’aspect socio-
économique. 

Nous avons écouté une vingtaine d’intervenants dont la moitié environ de notre section. 
Il en ressort plusieurs items pour les années à venir. 

- L’importante croissante du vieillissement dans la mobilisation des soignants et le prix
sans cesse grandissant qui y est afférent, de sorte que l’on a l’impression que le
vieillissement et son cortège de maladies chroniques sont désormais au-devant de la
scène de notre système de soins et son financement

- La question de l’Intelligence Artificielle (I.A). Si la médecine utilise
quotidiennement le numérique, l’avènement de l’I.A n’est pas encore précisé dans la
pratique de tous les jours pour les soignants, toutefois le bouleversement qu’elle
induit est largement pressenti voire anticipé.

- L’adaptation du corps médical qui doit partager pour la continuité des soins ses
territoires de compétences avec les autres acteurs indispensables : les para médicaux
(dont le para est en voie de disparition), mais aussi de plus en plus avec les patients,
et leurs aidants.

- L’importance de l’éthique médicale qui va bien au-delà des recommandations de bon
usage. Une session consacrée au langage a montré les attentes des patients,
l’exploration de la médecine narrative, la bibliothérapie et une réflexion sur
l’importance de la culture générale dans la formation des étudiants en médecine.

Si l’on constate dans les médias un ressenti de dégradation de notre système de 
soins il faut rappeler que l’espérance de vie en France se situe dans les premiers rangs 
mondiaux et que le financement de notre santé la met au premier rang de la redistribution 
nationale. Ce n’est pas l’argent qui manque mais bien la Raison pour sa dépense. 
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